
  Voici l'histoire d'une petite fille qui rêvait d'avoir un petit frère. 

  

  

Ses parents la surnommait  " Ficelle" tant, pour son âge, elle était 

menue et de petite taille,  même si ses cheveux blonds,   attachés au 

sommet de son crâne en une queue de cheval haute se devait de la 

grandir un peu. Son front était caché par une frange bien droite qui 

soulignait ses yeux noisette, pétillants de vie    

Ficelle était une petite fille heureuse. Ses jours s'écoulaient entre l'école 

qu'elle adorait et le retour à la maison lorsque, régulièrement, sa mère 

venait la chercher en fin d'après-midi. 
  

Alors, elle lisait ses livres préférés mais son plus grand bonheur était de 

ne rien faire. Pour elle, c'était une activité à plein temps .Elle savait 

que les histoires qu'elle imaginait silencieusement étaient autre chose que 

ses rêves nocturnes; ceux-là elle ne les contrôlait pas, alors qu'elle vivait 

intensément toutes les  histoires  qu'elle inventait le jour. 
  

Or, depuis quelque temps son imagination l'amenait à jouer avec un 

petit frère. Jours après jours, il prenait vie. Elle l'avait baptisé Bruno 

et passait beaucoup de temps avec lui. Entre autre, elle aimait lui 

raconter les journées qu'elle passait à l'école et lui commentait tout ce 

que la religieuse, qui était aussi son institutrice, lui avait appris.  

Le : " Ho tu rêves encore ma fille" agacé de sa mère la 

ramenait  douloureusement près d'elle. Elle l'aimait vraiment 

beaucoup  mais il émanait d'elle une telle tristesse que ficelle, qui ne 

savait quoi en penser, préférait la compagnie de son petit frère et y 

retournait souvent. 
  

Ficelle n'est pas folle. Elle sait que Bruno ne vit que dans sa tête, que 

c'est un petit frère imaginaire mais elle aimerait tellement le rendre 

plus vivant, faire comme si Bruno existait vraiment .... 

Un jour, à la récré, elle annonce à une fille de sa classe qu'elle vient 

d'avoir un petit frère qui s'appelle Bruno et que, lorsque sa mère l'y 

autorise, elle le " pouponne" et le cajole. 



En découvrant, un peu surprise,  que cette nouvelle intéresse sa copine, 

Ficelle ressent une très forte émotion : son souffle s'arrête... elle 

comprend  qu'elle vient de  donner vie à son petit frère. Il n'est plus 

seulement dans sa tête mais il existe pour une autre personne. Alors 

Ficelle parle de son petit frère à tout le monde, à toutes ses camarades 

de classe et tous les jours, elle raconte sa vie avec Bruno et tout ce que 

sa maman lui autorise à faire avec lui  

Elle va même jusqu'à assurer que dans peu de temps, sa mère viendra la 

chercher avec lui dans son landau. Ficelle est heureuse :elle a des copines 

qui s'intéressent à elle et a Bruno. 
  

Les jours passent et la fin de l'année scolaire approche. Une kermesse 

est organisée pour le dernier jour de l'année.  

Ficelle est contente d'y aller.  Ce n'est pas tant de retourner à l'école 

qui lui fait plaisir,  mais si elle si contente d'y aller c'est parce que son 

père, pour une fois, sera avec elle.  

  

L'après-midi est ensoleillée. Dans la cour, l'ambiance est chaude, remplie 

de rires, de cris de joie et d'interpellations amicales. 

Ficelle se balance tranquillement sur la balançoire au fond de la cour. 

Elle regarde, heureuse, ses parents converser avec son institutrice. 

" Ma fille, vient par ici, " lui dit son père en lui faisant également signe 

avec le doigt. 

Ficelle court vers son papa. Elle est très obéissante et elle l'aime 

tellement. Arrivée près de lui il lui dit : " alors comme cela tu racontes 

que tu as un petit frère en lui assenant une gifle au fit tomber Ficelle 

par terre." Celle-là, tu l'as bien méritée" continue son père en se 

tournant vers l'institutrice. 

Ficelle se relève. Elle pleure : la surprise est totale. A 7 ans, elle n'avait 

pas pensé à toutes les conséquences de son histoire. Bien-sûr elle pleure 

car la gifle lui a fait mal, mais son plus gros chagrin est qu'ils ont tué 

Bruno. Son petit frère est mort et elle est  la seule à en porter le 

deuil.  
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